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Introduction générale  

A travers les siècles, l’homme a toujours cherché à surmonter son insuffisance 

linguistique par un effort constant ainsi que pour maitriser  d’autres langues. A l’heure 

actuelle, le développement des méthodes d’enseignement et des moyens de 

communication font que l’usage de plusieurs langues devient de plus en plus répandu et 

nécessaire. 

Le but ultime des nouvelles approches communicative et actionnelle  c’est de rendre 

l’apprenant responsable de son projet  d’apprentissage, elles le mettent au centre de ce 

processus, il est devenu un sujet acteur de son apprentissage, et est donc plus autonome, 

contrairement aux anciennes méthodologies d’enseignement/apprentissage qui 

considéraient l’apprenant comme objet, individu passif, dont le maitre est le seul 

détenteur de savoir. 

En Algérie, l’éducation nationale essaye de développer l’enseignement 

apprentissage du français langue étrangère dans les écoles, c’est dans ce contexte que la 

notion d’autonomie a suscité notre intérêt afin de mieux comprendre et bien montrer 

l’importance de développer cette aptitude chez les apprenants et son impact sur 

l’enseignement/apprentissage du français, notamment l’enseignement de l’écrit.  

L'enseignement de la production écrite est devenu la préoccupation majeure des 

enseignants notamment les professeurs de français à l'école algérienne dont l'objectif est 

de doter les apprenants d'une compétence à  l'écrit. En effet, l’objectif de 

l’enseignement/apprentissage du français langue étrangère en Algérie est d’amener 

l’apprenant à communiquer par écrit et oralement; c’est de former un citoyen capable 

plus tard d’établir des relations dans plusieurs domaines.Pour ce faire, il faut appuyer 

sur les quatre compétences : compréhension écrite, compréhension orale, production 

écrite et productions orale.  

Dans notre travail, on a choisi de travailler sur la compétence de la production 

écrite, parce qu’à Biskra, les apprenants dans tous les paliers  éprouvent des difficultés 

au cours de la pratique de cette activité. Nous pensons que rendre l’apprenant autonome 

en son acte d’écriture pourrait améliorer ces compétences rédactionnelles.  

Jean Pierre CUQ, dans son dictionnaire de didactique de français langue étrangère 

et seconde, définit la notion d’autonomie comme : « la capacité de prendre en charge son 

apprentissage », et poursuit : «Est autonome un apprenant qui sait apprendre, c’est-à-

dire qui sait préparer et prendre des décisions concernant son programme 
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d’apprentissage ».  

Ce processus d’autonomie est donc l’ensemble d’aptitudes que l’apprenant doit 

développer pour prendre en charge sa propre formation. De ce fait, il faudra bien que 

l’enseignant, qui est un guide et un conseilleur, aide l’apprenant à apprendre comment 

apprendre cette autonomie, parce que  ces aptitudes ne sont pas innées.  

Nous avons opté pour cette étude suite à une observation de classe que nous avons 

faite. C’est dans ce contexte que nous avons constaté que ces élèves avaient des 

difficultés à l’écrit plus qu’à l’oral, ils avaient un problème concernant la rédaction d’un 

texte en classe lors d’une séance de production écrite, ils passaient la moitié d’une heure 

sans rien écrire.  

 Pour essayer de comprendre les raisons de ces difficultés, nous avons entamé un 

entretient avec les apprenants, nous avons découvert qu’ils expérimentent un ressenti 

d’incertitude, ils ne savaient pas comment se prendre en charge  eux même, ils n’avaient 

pas acquis leur propre processus d’apprentissage. Cette carence les contraint à ne pas 

réussir à produire des énoncés parfois élémentaires. Situation qui a pour conséquence de 

ne pas s’intéresser à l’expression écrite.  

 Suite à cette observation, nous nous sommes interrogé sur comment peut-on  

rendre l’apprenant autonome pour acquérir des performances en production écrite ? 

De cette question sont nées deux hypothèses qui pourraient répondre à notre 

problématique : 

1) Le travail collaboratif pourrait rendre l’apprenant autonome en le motivant.  

2) La possession d’une compétence en technologie de l’information et de la 

communication pourrait rendre l’apprenant plus autonome dans sa formation. 

Notre objectif, consiste essentiellement à montrer la possibilité de rendre 

l’apprenant autonome à travers la mise en œuvre d’un dispositif numérique et le travail de 

groupe afin d’améliorer la production écrite.  

Dans notre expérimentation, nous avons choisi de travailler avec les apprenants de 

la 2ème A.S, parce que, premièrement, à ce niveau, l’apprenant est en mesure de produire 

différents types de textes. Selon l’inspection générale de la pédagogie et la direction de 

l’enseignement secondaire général et technologique « progression annuelle LANGUE 

FRANCAISE 2ème A.S » l’apprenant est sensé de produire différents types de textes 

argumentatif, exhortatifs, explicatif, et le compte rendu objectif, ce qui fait que 

l’apprenant aura besoin d’un processus spécifique de rédaction qui lui permettrait de 
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réussir son acte d’écrire. Deuxièmement, les apprenants de la 2
ème

A.S seront confrontés à 

un examen de BAC  une année plus tard, donc, nous allons essayer de les aider à adopter 

un processus d’autonomie qui leur permettrait de  rédiger convenablement une production 

écrite.  

 Notre travail de recherche s’articulera sur deux grands volets : un premier volet 

théorique présenté dans deux chapitres : dans le premier nous nous intéresserons à la 

notion d’autonomie et ces théories de référence, ainsi que les deux notions : TIC et le 

travail de groupe. Dans le second nous évoquerons Le concept de production écrite et ces 

théoriques de référence, ainsi que les difficultés rencontrées par les apprenants.  

Le deuxième volet était pour nous l’occasion de parler de notre enquêteréalisée 

sur le terrain (expérimentation), on traitera la mise en pratique de notre recherche dans un 

seul chapitre ou nous ferons l’analyse et l’interprétation des données, cette partie nous 

permettra aussi le contacte directe avec les apprenants de 2ème année secondaire.
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Introduction : 

Ce présent chapitre a pour objectif de définir les concepts relatifs à la notion de 

l’autonomie. Cette dernière entre dans le champ de la didactique, notamment celle de 

l’apprentissage des langues, notion définie dans le projet des langues du Conseil de 

l’Europe, établi en 1971. 

L’autonomie comme concept opératoire est devenu l’objectif ultime de tout 

apprentissage, particulièrement avec l’apparition de la Perspective actionnelle dans 

laquelle l’apprenant est l’acteur principale de sonapprentissage. 

I. L’AUTONOMIE: 

I.1. Quelques définitions de l’autonomie: 

D’après Jean-Pierre ROBERT: « l’adjectif autonome vient du grec « otonomos » « 

sois même », qui se réagit par ces propres lois. En conséquence, en règle générale, une 

personne autonome est un individu qui est capable de se conduire et de se déterminer  

selon ses propres règles, de satisfaire ses propres besoins.»
1
 

Selon toujours Jean-Pierre ROBERT, l’apprenant devient autonome lorsqu’il sera 

capable de confronter toutes situations de communications qui impliquent la connaissance 

de la langue cible qu’il a étudiée à l’école, institut ou université. 

Jean-Pierre ROBERT ajoute que rendre un apprenant autonome est la finalité 

suprême de toute éducation en général et de tout enseignement en particulier. 

Pour Jean Pierre QUC, le terme autonomiea trois acceptions, premièrement, un 

apprenant autonome est : « Un apprenant qui sait apprendre, c’est-à-dire qui sait préparer 

et prendre les décisions concernant son programme d’apprentissage : il sait se définir des 

objectifs, une méthodologie et des contenus d’apprentissage, il sait gérer son 

apprentissage dans le temps, et il sait évaluer ses acquis»
2
. 

Donc, tout apprenant qui se caractérise par ces attitudes, pour les pédagogues, est 

un élève qui est en mesure de réaliser desapprentissages. 

Deuxièmement, dans une seconde acception, la notion d’autonomie désigne : «soit, 

de manière restrictive, un apprentissage indépendant, mené hors de la présence d’un 

enseignant, et dans lequel la marge de manœuvre de l’apprenant est généralement limitée 

 

 

 

 
2
ROBERT.JP, « dictionnaire pratique de didactique de FLE », OPHRYS, paris, 2008, p20 

2 
QUC. JP, « dictionnaire de didactique du français langue étrangère et seconde», CLE International, Paris, 

2003, p31 
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à la possibilité de gérer dans le temps l’enseignement qu’il s’administre lui-même, soit 

plus largement, un apprentissage pris en charge par l’apprenant»
3
. 

On parle donc dans ce cas d’un apprentissage autodirigé par l’apprenant lui-même 

ou auto-apprentissage. 

Enfin, dans les locutions autonomie linguistique, autonomie langagière, autonomie 

communicative, le terme d’autonomie « fait référence à la capacité de faire face, en temps 

réel et de manière satisfaisante, aux obligations langagières auxquelles on est confronté 

dans les situations de communications »
4
. 

D’après Paola BERTOCCHINI :« La notion d’autonomie coïncide aujourd’hui 

avec ce que l’on appelle apprentissage autodirigé ou l’apprentissage en autonomie, 

indépendant de l’action d’un enseignant, où l’apprenant gère son temps, choisit les 

contenus d’apprentissage en fonction de ses intérêts et besoins, le lieu d’apprentissage, les 

matériaux à utiliser»
5
. 

Au vue de ses définitions, on peut dire que l’autonomie est la capacité d’un 

apprenant de prendre en charge son projet d’apprentissage, de savoir « apprendre à 

apprendre »
6
. L’apprentissage ne doit donc plus être perçu comme une obligation imposée 

par l’institution mais comme le moyen d’atteindre un objectif. 

I.2. Apprendre àapprendre: 

Selon Henri HOLEC, apprendre à apprendre :«C’est donc posséder les 

connaissances et la capacité de mise en œuvre pratique de ces connaissances qui 

permettent de définir, réaliser, évaluer et gérer un apprentissage»
7
, en ce sens, ces 

connaissances ne sont pas donc innées ; mais elles doivent être acquises. 

Ce processus d’apprendre à apprendre se développe à travers l’acquisition d’un 

ensemble de savoirs et savoir-faire méthodologiques, linguistiques et « l’acquisition d’une 

nouvelle culture d’apprentissage »
8
. 

I.2.1. Savoirs et savoir-faire méthodologiques: 

Cet ensemble de savoirs et savoir-faire permet à l’apprenant de prendre les 

décisions concernant son projet d’apprentissage. Lequel lui permet de: 

- définir ses objectifs d’apprentissage, 
 

 
3
QUC. JP, « dictionnaire de didactique du français langue étrangère et seconde», OPCIT. 20 

4
Ibid. p20 

5 
BERTOCCHINI.P et COSTANZO E, « la notion d’autonomie », le français dans le monde, n°373, 2011, p 26 

6 
HOLEC.H, « Qu’est-ce que apprendre à apprendre », congrès sur l’enseignement, Barcelone, 1991, p78 

7
HOLEC.H, « Qu’est-ce que apprendre à apprendre », op.cit.p 82 

8
Ibid. p84 
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- sélectionner un support ; savoir préciser le degré de pertinence au regard des 

objectifsvisés, 

- déterminer les conditions de réalisation de l’apprentissage ; savoir déterminer les 

circonstances dans lesquelles on apprend lemieux, 

- évaluer ses résultats ; savoir identifier des critères personnelsd’évaluation. 

I.2.2. Savoirs linguistiques: 

Dans ce domaine, il s’agit de développer la conscience langagière ; c’est-à-dire, 

développer la connaissance dans les secteurs : 

- linguistiques c’est-à-dire l’enrichissement de son  lexique, de sa grammaire et  

de sa compréhension orale et écrite…; 

- pragmatique, compétence qui se réalise grâce à la prise de conscience de 

l’importance du comportement langagier dans chaque situation de 

communication, 

- psycholinguistique, la maîtrise et usage immanents par l’individu  de  « la  

parole » selon l’acception saussurienne des performances linguistiques propres 

auxpersonnes. 

I.2.3. L’acquisition d’une nouvelle culture d’apprentissage: 

L’acquisition d’une capacité d’apprendre peut se trouver entravée si la culture 

d’apprentissage de l’apprenant qui veut apprendre cette capacité l’empêche d’assumer les 

nouveaux rôles qui seront les siens, « ce domaine peut être considérer comme prérequis 

indispensable pour aborder les autres objectifs de l’apprendre à apprendre »
9
 

I.3. Les types del’autonomie: 

Le concept de l’autonomie s’est imposé dans le domaine éducatif avec l’essor des 

théories constructivistes et socioconstructivistes, qui s’inscrivent dans un courant d’idées 

qui place l’apprenant au centre de son apprentissage 

En didactique des langues, la notion d’autonomie comprend trois types : l’autonomie 

générale, l’autonomie d’apprentissage et l’autonomie langagière. 

I.3.1. L’autonomie générale: 

Dans le domaine de l’enseignement/apprentissage des langues, lorsque la L2 est 

considéréecommemoyendecommunication,leconceptautonomiegénéralesedéfinit 

 

 

 

 

 
9
HOLEC.H, « Qu’est-ce que apprendre à apprendre »,Op.cit. p84 
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comme : « capacité de l’élève de prendre des initiatives dans la vie, y compris en contexte 

scolaire »
10

 

I.3.2. L’autonomie d’apprentissage: 

L’autonomie d’apprentissage se défini comme la « capacité à se prendre en charge 

et, dans le cadre d’enseignement, à prendre en charge son apprentissage »
11

, dont 

l’apprenant est responsable de toutes les décisions concernant son projet d’apprentissage. 

Cette compétence de prise de décision s’acquière et se développe progressivement 

pendant que l’apprenant apprend à apprendre sous le guidage de l’enseignant. 

I.3.3. L’autonomie langagière: 

Une autonomie langagière : «Est la capacité de l’apprenant de prendre des 

initiatives langagières et d’utiliser avec spontanéité des énoncés nouveaux lors d’une 

situation authentique de communication dans la L2 »
12

 

Selon Claude GERMAIN, le développement de l’autonomie langagière est le but 

essentiel de l’apprentissage de la L2 en tant que moyen de communication. 

Pour développer cette autonomie, il est nécessaire de mettre en œuvre deux 

conditions : un programme d’étude centré sur les intérêts de l’élève et une stratégie 

d’enseignement axée sur les interactions. 

I.3.4. Un programme d’étude centré sur les intérêts de l’élève: 

En fait, si on veut faire communiquer un apprenant en L2, il est nécessaire de 

mettre en évidence sa motivation ; on choisissant des supports qui l’intéressent et les 

touchent de près, de manière à mieux répondre aux différentes attentes desapprenants. 

A partir d’un programme axé sur la « littératie»
13

 ; dans laquelle on assure le 

développement de la communication orale ainsi que la communication écrite, dont la L2 

est un moyen decommunication. 

I.3.5. Une stratégie axée sur les interactions: 

Pour ce second facteur, et pour assurer le développement de l’autonomie langagière 

de l’apprenant, il est essentiel de recourir à des stratégies d’enseignement interactives qui 

permettent aux apprenants de communiquer entre eux, il est donc nécessaire qu’un 

enseignant propose des activités de groupe au cours desquelles, les apprenants ne doivent 

 
 

10
GERMAIN.C et NATTEN.J, « facteurs de développement de l’autonomie langagière en FLE/FLS », Alsic, 

2004, p 4 
11

KASSIM Mohamed.S, http://souad-kassim-mohamed.blog4ever.com 
12

GERMAIN.C et NATTEN.J, « facteurs de développement de l’autonomie langagière en FLE/FLS », OP. CIT, 
p 4 
13

Op.cit. p7 

http://souad-kassim-mohamed.blog4ever.com/
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recourir qu’à la L2, notamment dans le cadre de pédagogie de projet, dans laquelle les 

activités doivent être concrétisés par les apprenants. 

Donc, le projet facilite les interactions entre apprenant/apprenant ainsi qu’entre 

apprenant/enseignant 

I.4. L’autonomie en didactique des langues: 

Dans le CECRL, la notion d’autonomie est envisagée sous deux aspects : 

1. Autonomie de l’apprenant dans l’utilisation de la langue. A ce stade, le cadre 

définie six niveaux de référence, dont le cinquième est nommé niveau autonome ;  

il s’agit de l’autonomie de l’apprenant dans sa relation avec la langueétudiée. 

2. Autonomie de l’apprenant dans l’apprentissage de la langue. De ce point de vue, le 

CECRL donne un certain nombre de conseils quant à la nécessité de développer 

chez l’apprenant une prise de conscience de son apprentissage de la langue et 

d’encourager se capacité à apprendre enautonomie. 

Philipe MERIEU considère que la formation à l’autonomie doit se faire en deux 

étapes, d’abord étayer les apprenants, puis organiser ces compétences ; cela consiste que 

l’enseignant ait lui-même la compétence de savoir éduquer les apprenants à l’autonomie, 

que le niveau d’autonomie soit adapté au niveau du développement de l’apprenant, et en 

fin que cette autonomie ait un aspect éthique dans le sens où l’apprenant autonome est 

responsable de ses actes d’apprentissage, il doit donc posséder les valeurs humaines de 

responsabilité. 

Nous pouvons dire ici que l’apprenant doit être formé à l’autonomie pour qu’il soit 

responsable et indépendant dans son acte d’apprentissage. 

I.4.1. L’autonomie et l’apprentissage des langues: 

Dans les années 1980, HOLEC Henri a développé l’idée que l’apprenant est capable de 

prendre en charge son acte d’apprentissage, il est en grande partie l’agent de son 

apprentissage, qu’il peut développer sa capacité à générer un savoir sur le savoir et sur ses 

modes d’acquisition et à se connaitre comme étant un individu apprenant pour agir 

efficacement, il est responsable de son propre parcours en terme d’objectif, de méthode, 

d’organisation et d’évaluation. D‘autre terme, l’apprenant s’auto-forme lui-même. 

I.4.2. L’autoformation: 

L’autoformation est un concept ou une pratique aux contours variables. On s'y 

réfèredepuislongtempsdanslesmilieuxdeSciencesdel'Education,cettenotion 
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d’autoformation signifie « …décidée par soi-même, pour soi-même, par opposition à 

l’hétéro-formation (décidée par un autre) »
14

 , 

Selon Guy BONVOLAT : « s'auto former, c'est se former soi-même, à partir de ses 

expériences appréhendées de manière critique. Ceci signifie d'abord qu'une telle formation 

n'est pas dirigée par un autre que le sujet qui se forme. Ensuite que la formation n'est pas 

laissée au hasard : c'est le sujet lui-même qui se forme.»
15

 

Au vu de ces propos, on comprend que l’autoformation est un acte individuel dans 

lequel le sujet prend en charge lui-même la direction de tous les aspects de sa formation. 

I.4.3. L’auto-évaluation: 

Pour Jean-Pierre CUQ, l’auto-évaluation est : « une évaluation prise en charge par 

celui qui apprend, c’est-à-dire une évaluation dont l’apprenant détermine lui-même le 

champ, fondé sur les objectifs d’apprentissage qu’il s’est réellement fixés, les modalités 

(...) et la finalité »
16

. Il s’agit donc d’un transfère radical de responsabilité, l’apprenant ne 

faisant que ce que l’enseignant auraitfait. 

I.4.4. Le nouveau rôle de l’enseignant et apprenant: 

La posture de l’enseignant en CRL est l’accompagnement ; elle se caractérise donc 

par « l’écoute et l’observation attentive, le conseil non prescriptif et le dialogue 

pédagogique »
17

, l’enseignant est donc le responsable, garants de l’organisation et du bon 

fonctionnement  du  dispositif,  autrement  dit,  il  s’agit   d’un   changement   de  

paradigme d’Enseignement/ apprentissage; c’est un passage du paradigme transmissif au 

paradigme constructif-interactif, de ce fait, une transformation du rôle des acteurs 

impliqués dans l’acte d’Enseignement/apprentissage est apparue. En effet, la représentation 

retenu pour l’enseignant qui construit, s’approprie et transmette le savoir s’est trouvée 

modifiée, et ceux qui apprennent sont désormais perçus comme des acteurs engagés dans le 

processus d’apprentissage: 

« l’idée que l’enseignant est en mesure de transmettre le savoir à l’élève, 

semble périmée étant donné qu’aujourd’hui l’apprentissage est perçu comme 

un processus actif par lequel l’élève élabore lui-même son savoir, ceci nous 

 
14 

TARDIEU.C, « la didactique des langues en quatre mots clé : communication, culture, méthodologie, 
évaluation », Ellipses Marketing, Paris, 2008, p177 
15 

BONVOLAT.G et DAMAIZIERE.F, « Gérer l'interface entre ingénierie, didactique, pédagogie et dispositifs 
ouverts», ALSIC, vol. 6, Numéro 1, juin 2003, p152 
16

QUC.JP, « dictionnaire de didactique du français langue étrangère et seconde », Op.cit. P 30 

17 
POTEAUX.N, «le développement de l’autonomie dans l’apprentissage des langues et cultures étrangères : 

cas de l’Université de Strasbourg », cahier de l’ILOB, vol 7, 2015, p10 
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conduit à considérer des évolutions de la situation d’apprentissage qui 

rendront les élèves plus chercheurs, plus indépendants et probablement 

meilleurs apprenants tout en mettant en cause la base didactique de 

l’enseignement des langues »
18

 

II. LES TIC AU SERVICE DE L’ECRIT: 

Les technologies de l’information et de la  communication qui font désormais  

partie de notre vie quotidienne ont engendré de nouvelles utilisations de l’écrit( courrier 

électronique,forumsdediscussion,blogs,etc.)etsurtoutunnouveaurapportàl’écriture: 

« comme le produit de l’activité d’écriture peut être facilement et rapidement modifiée 

sans entraver la lisibilité, rédiger avec un traitement de texte peut sembler moins 

intimidant notamment les scripteurs novices ou encore des  scripteurs  en  langue 

étrangère »
19

. Les TICE peuvent donc représenter des aides à l’écriture que l’apprenant et 

l’enseignant peuvent en profiter. 

II.1. Définition des TICE: 

L’acronyme TICE comprend quatre concepts principaux ; technologie de l’information et 

de la communication dans l’enseignement apprentissage dont nous allons les définir : 

II.1.1Technologie : 

Le terme technologie dans un sens large renvoie non seulement à des outils, 

matériel comme ordinateur, souris, caméra numérique, mais aussi les méthodes et les 

procédés associés à sonutilisation. 

Pour d’autre spécialistes du domaine des TICE, « il est claire que les outils 

qu’offrent ces technologies favorisent l’interactivité et par conséquent facilitent 

l’acquisition des compétences nouvelles, tout cela mène progressivement à une réelle 

autonomie »
20

 

II.1.2. Information: 

Les TICE offrent un accès à de nombreuses banques de données qu’en peut les 

considérer comme support pédagogique, ces données sont traitées en fonction de tâche 

précise afin de produire des informations adéquates. 

 

 

 
18

TREBBI.T, « L’apprentissage auto-dirigé-entre Erasme et la nouvelle technologie », in Résumé des 
contributions, colloque Internationale, la didactique des langues en Europe au seuil du 3° millénaire, 1999, 
p14 
19 

HIDDEN M, « pratique d’écriture : apprendre à rédiger en langue étrangère », Hachette, Paris, 2013, p131 
20 

LEBRUN.M et NAGARO.R, « de « éducation technologie » à « la technologie pour l’éducation », les cahiers 
de la recherche en éducation, université de Sherbrooke, vol 2,1996, p1 
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II.1.3. Communication: 

Dans  la  plus  part  du  temps,  tout  acte  de  communication  exige  un émetteur 

qui codifie un message pour un récepteur qui ledé-codifie, 

En sciences du langage, selon Jakobson, la notion de communication désigne un 

transfert d’information, son fameux schéma montre la circulation d’un message entre un 

émetteur et un récepteur, via un canal et au moyen d’un code. 

Selon Jean Pierre QUC, la communication « s’oppose aujourd’hui à une autre 

conception de la communication où l’information s’élabore, s’échange et se négocie entre 

les partenaires dans le cadre d’une interaction sociale » 
21

 

II.1.4. Education: 

L’éducation étymologiquement veut dire l’action de guider ; c’est -à- dire faire 

produire. Pour Jean pierre Cuq « on parle d’éducation quand il y a intervention humaine 

volontaire pour diriger dans un sens moral ou social le développement de l’enfant ou de 

l’adolescent »
22

, le terme éducation comprend deux autre acceptions : 

-Une dimension sociale : cela est dans le sens de bonnes manières. 

-Une dimension politique : sous forme d’un système régissant la formation des 

individus (éducation nationale), souvent opposée à enseignement. 

II.2. Les TICE au service de l’enseignement /apprentissage duFLE: 

Les TICE peuvent être utilisées dans une classe  de  FLE  destinés  à  

développement l’autonomie et l’ouverture des apprenants sur le monde extérieure. Ces 

outils permettent d’apprendre  d’une part la lecture  des  textes  en  se servant des images  

et des sons, et d’autre part à l’écriture à travers le traitement de texte, ou de faire des 

recherches sur le web, liées généralement aux apprentissages disciplinaires  présenter  

selon les besoins et les attentes du public, qui doit s’appuyer sur une prise de compte 

d’objectifsinstitutionnel. 

L’usage de ces outils numérisés développent ce qu’on appelle l’individualisation, 

dans laquelle l’apprenant va être un utilisateur responsable de son travail personnel, 

puisque l’enseignant a pour objectif de faire émerger la liberté des apprenants par 

l’intermédiaire de ces instruments. Dans ce cas-là, l’utilisation  des  TICE  dans  une  

classe à un bon nombre d’avantages, résultant de l’intégration de ces  dispositifs 

médiatisés. 

 

 
21 

QUC.JP, « dictionnaire de didactique de français langue étrangère », OPCIT. p 47 
22

Ibid. p79 
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II.3. Les TICE et l’autonomie desapprenants: 

Les TICE se représentent comme un élément clé de la réussite et plus également de 

la gestion de l’hétérogénéité en classe. Ce qui permettrait àchacun des apprenants d’exercer 

un travail à son rythme, à ses règles et notamment à ses objectifs, à travers de multiples 

situations proposées par ce dispositifmédiatisé 

Les nouvelles ressources et pratiques apportées par les TICE viennent comme une 

aide qui favorise l’autonomie de l’apprentissage etsurtout de se libérer du modèle classique 

de l’enseignement magistral par l’imitation du savoir et des connaissances venus d’une 

seule source qui est l’enseignant. 

II.3. Les TICE comme ressources d’informations: 

Les TICE peuvent être utilisées dans l’enseignement /apprentissage d’une langue 

étrangère non seulement comme  un  nouveau  instrument,  mais  aussi  comme de  nouveau  

support  pédagogique,  par  un  dispositif médiatisé  quipeut  être un lieu de rencontre entre 

les apprenants et sesusages. 

Ce dispositif numérisé offre une grande variété de ressources et d’outil permettant 

de soutenir l’activité d’écriture : des aides à la recherche d’idées ainsi que des aides à la 

formulation et la révision. De plus, toutes ces aides sont disponibles sur le même support 

qui est l’ordinateur. 

II.3.1. Les TICE comme Aide à la recherche d’idées: 

Les TICE offrent une ressource d’informations et de documents de toutes sortes et 

sur tous les sujets que l’apprenant a besoin, ce qui l’éloigne du risque de la page blanche. 

L’apprenant en langue étrangère bénéficie d’un accès à de nombreux document en longue 

cible, notamment la langue française dont il peut extraire certaines expressions ou d’imiter 

certaines formes qui lui semblent utiles lors de son activité de production écrite. 
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II.3.2. Les TICE comme aide à la formulation et à la révision : 

Lorsqu’un scripteur utilise un logiciel de traitement de texte, «il est plus est libéré 

des limites de la rédaction linéaire imposée par l’écriture à la main et devrait donc écrire 

plus et mieux : pouvant facilement modifier, déplacer supprimer ou ajouter des segments 

de textes »
25

, ce qui va permettre au scripteur de réviser sontexte. 

Cependant, cet outil de traitement ne peut pas améliorer la production écrite de 

l’apprenant tout seul, il faut donc savoir comment le faire au mieux, et dons ce cas-là entre 

le rôle de l’enseignant qui doit créer de nouvelles manières d’aider l’apprenant à rédiger et 

à utiliser en utilisant l’ordinateur. 

De plus, la rédaction à l’ordinateur est plus propice à une activité d’écriture 

collaborative que l’écriture manuscrite, « étant donné qu’il est plus facile à chaque 

membre de groupe de lire le texte sur un écran que sur une feuille de papier. De plus, 

chacun peut ajouter ces propres commentaires»
26

 

II.3.3. Les TICE comme aides linguistiques en ligne: 

De nombreuses aides linguistiques existent sur internet, il y’en a les tutoriels,« Bon 

jour de France »
27

, « Français facile »
28

les didacticiels, « FRANCIEL »
29

 : didacticiel de 

français. Transition secondaire – supérieur, « CEEBOT »
30

 : qui sont des logiciels qui 

proposent des exercices divers liés à la maîtrise de la langue et dont la correction est 

automatique, ses dernières permettent au scripteur de s’entraîner entre les phases de 

rédaction, d’autres aides, celles de correcteurs orthographiques, les dictionnaires de 

synonyme et les conjugueurs sont utilisés par le scripteur au cours même de la rédaction, 

elles lui permettent de répondre instantanément à ses questionnements. 

III. L’APPORT DU TRAVAIL DE GROUPE SUR LE 

DEVELOPPEMENT DE L’AUTONOMIE: 

L’autonomie est une attitude qui ne s’enseigne pas, cependant, on peut la 

développer en mettant en action des situations propices. Cela mène à choisir des méthodes 

et des outils pédagogiques efficaces afin d’atteindre ce but, parmi ces procédés on a 

privilégié de choisir le travail de groupe comme formed’enseignement/apprentissage 

 
 

25
HIDDEN.M.O, « pratique d’écriture : apprendre à rédiger en langue étrangère », HACHETTE, Paris, 2013, 

p133 
26

HIDDEN.M.O,«pratiqued’écriture:«apprendreàrédigerenlangueétrangère»,OP.CIT.p133 
27

Enligne:https://www.bonjourdefrance.com/exercices/contenu/20/comprehension/592.html 
28 

En ligne :https://www.francaisfacile.com/ 
29

En ligne : http://www.enseignement.be/index.php?page=24812 
30

En ligne : http://www.ceebot.com/ceebot/3/langage-f.php 

https://www.bonjourdefrance.com/exercices/contenu/20/comprehension/592.html
https://www.francaisfacile.com/
http://www.enseignement.be/index.php?page=24812
http://www.ceebot.com/ceebot/3/langage-f.php
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utilitaire ; car la mise en action du travail collaboratif lors d’une activité d’écriture exige 

l’exercice de l’autonomie de façon où l’apprenant développe sa créativité personnelle. 

D’après Gérard De VECCHI :« le travail de groupe permet aux élèves d’apprendre 

à définir et à suivre une démarche privilégiant leur questionnement, faire des choix et 

prendre des responsabilités, se construire des méthodes de travail, développer leurs 

capacités de langage et de communication, développer la solidarité  et  l’écoute 

réciproque».
31

 

À l’égard de cette citation on comprend qu’au sein du groupe que l’apprenant 

construit son propre savoir et qu’il est le responsable de ses décisions où cette 

collaboration est vue comme une communauté à l’intérieur de laquelle la diversification 

des rôles, l’enrichissement mutuel et la solidarité sont trèsimportants. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
31 

DE VECCHI G, « Un projet pour… enseigner le travail de groupe », Delagrave, Paris, 2006, p 14 
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Conclusion : 

Dans ce chapitre, nous avons donc essayé de présenter notre cadre théorique 

disciplinaire et nous avons pu mettre en évidence les différents concepts de l’autonomie 

dans l’enseignement/apprentissage notamment des langues étrangères qui serviront de 

notions de base pour notre travail de recherche, ainsi que le nouveau concept de TICE que 

nous avons abordé comme concept secondaire autant que ressource d’informations et 

d’aide pourl’apprenant. 

Le chapitre qui suivra quant à lui, sera réservé pour la notion de la production écrite 

et ses notions de référence. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Chapitre. II 

La production écrite 
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Introduction : 

 
Ce présent chapitre a pour objectif de définir et de détailler le concept de  

production écrite qui fait partie des quatre paramètres fondamentaux de l’enseignement 

apprentissage du FLE. Cette pratique pédagogique faisant appel à un certain nombre de 

compétences, est un acte indispensable dans l’enseignement /apprentissage d’une langue 

étrangère, notamment le FLE, car il amène l’apprenant à former et à exprimer ses idées,  

ses sentiments, ses intérêts et ses préoccupations, à fin de communiquer avecl’autrui. 

 

I. LA PRODUCTION ECRITE: 

 
L'écrit est un vaste concept qui existe sous diverses formes et pratiqué à des fins 

multiples. Dans notre travail de recherche, il s'agit de la production de l'écrit dans le 

contexte scolaire, pour bien définir ce terme nous allons commencer par la définition du 

dictionnaire de la didactique  des  langues  étrangères,  selon  Jean  Pierre  QUC,  l’écrit  

est :« Utilisé comme substantif, ce terme désigne, dans son sens large, par opposition à 

l’oral, une manifestation particulière du langage caractérisé par l’inscription, sur un 

support, d’une trace graphique matérialisant et susceptible d’être lu»
1
 

 

Cet acte est le résultat de l’activité langagière d’écriture d’un scripteur, il constitue 

une unité de discours qui établit une relation entre le scripteur et lelecteur. 

 

Selon le grand dictionnaire linguistique et des sciences du langage: 

 
«L’écrit désigne par opposition à l’oral une manifestation du langage caractérisé 

par l’inscription sur un support d’une trace graphique matérialisant la langue et 

susceptible d’être lue»
2
 

 

Plus largement, Jean-Pierre QUC ajoute qu’ : « écrire reste associé, dans les 

représentations sociales, une activité réservée aux professionnels, en particulier aux 

écrivains, une attention particulière étant accordée à la forme et au style »
3
 

 

 

 
1 

QUC J.P, « dictionnaire de didactique du français langue étrangère et seconde », CLE International, Paris 
2003, p79 
2
DUBOIS.J, « Grand Dictionnaire Linguistique et des sciences du langage », Paris, édition Larousse, 2002, 

p164 
3
QUC J.P, « dictionnaire de didactique du français langue étrangère et seconde. OP.CIT. p 79 
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Quant à Josette JOLIBERT, l'écrit « répond à des intentions, sous-entend des 

enjeux, diffère selon les situations, permet de communiquer, de raconter des histoires, de 

garder des traces »
4
, c’est-à-dire l'enseignant quant à lui, pour apprendre à écrire aux 

apprenants, il lui faut leur apprendre à produire des textes en situation de communication 

réelles, et pour l'apprenant, écrire c’est avoir une stratégie de production de textes, parce 

que l'écrit ne consiste pas seulement en bagage linguistique, mais plutôt réfléchir, 

sélectionner et raisonner. 

 

Partant d'une définition rigoureuse de l'écriture comme : 

 
« pratique sociale, historiquement construite, impliquant la 

mise en œuvre généralement conflictuelle de savoirs, de 

représentations, de valeurs, d'investissement et d'opérations, par 

laquelle un ou plusieurs sujets visent à reproduire du sens, 

linguistiquement structuré, à l'aide d'un outil, sur un support 

conservant durablement ou provisoirement de l'écrit, dans un espace 

socio- institutionnel donné .»
5
 

 

C’est-à-dire, la conception de la compétence scripturale n’est pas seulement un 

ensemble de savoirs et savoir-faire linguistique et textuel, mais aussi un ensemble de 

tensions constitué de savoirs sémiotiques, sociaux, de représentations, et de valeurs liés à la 

tâche, ainsi qu’à la situation de communication. 

 

II. LA SITUATION DE COMMUNICATION ECRITE: 

 
Pour bien comprendre cette idée, nous nous sommes basé sur la définition de 

Sophie MOIRAND qui affirme que : 

 

« La situation de communication orale ou écrite est l’ensemble 

des éléments extralinguistiques présents dans l’esprit des sujets ou 

également dans la réalité physique extérieure au moment de la 

communication et auxquels on peut assigner un rôle dans le 

 

 
 

4 
JOLIBERT.J, « formé des enfants producteurs de texte », Hachette, Paris, 1994, P11 

5
TAUVERON.C et REUTER.Y, «Enseigner et apprendre à écrire », In: Revue française de pédagogie,n°120, 

Université de Genève, 1997, p190 
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conditionnement de la forme ou de la fonction des éléments 

linguistiques ». 
6
 

 

Dans cette définition, l’accent est mis d’une part, sur le contexte spatio-temporel de 

la production écrite et d’autre part, sur les facteurs psychologiques qui caractérisent le 

scripteur et le destinataire. 

 

Selon Sophie MOIRAND, en expliquant la notion de situation communication 

écrite, affirme que le scripteur au moment de l’écriture est influencé par ses connaissances 

socio-culturelles. Lorsqu’il rédige, il a un but à accomplir : raconter, informer, convaincre, 

expliquer, etc. Il écrit en fonction du moment et du lieu où il se trouve, de son destinataire, 

des représentations qu’il a de ce dernier, et les relations qu’il entretient avec lui. 

 

Par conséquent, selon elle, un rédacteur doit se poser plusieurs questions avant de 

produire un texte. 

 

Plus précisément, il s’agit de s’interroger sur certains éléments de la situation de 

communication pour avoir des informations qui seront essentielles à la rédaction de 

n’importe quel texte : 

 

- qui est l’émetteur? 

- à qui mon texte est-il destiné? 

- quel type de texte dois-je produire? 

- quelles connaissances je possède sur le sujet? 

- de quels outils ai-je besoin pour réaliser mon écrit ? 

 
III. LA DIDACTIQUE DE L’ECRIT: 

 
La didactique du FLE a profité des progrès de la recherche dans différents 

domaines, mais  ces nouvelles recherches  ont surtout servi l’enseignement/apprentissage 

de l’oral et aux compétences decompréhension. 

 

Depuis quelques années, les recherches en didactique de la production de l’écrit ont 

pris un essor nouveau ; il s’agit donc disait Jean-Pierre QUC « de dresser des passerelles 

entre la production en langue maternelle et en langue étrangère et de s’inspirer de 

 

6
MOIRAND.S, «Enseigner à communiquer en langue étrangère», Hachette, Paris, 1990, p9 
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diverses théories, notamment typologiques, pour instaurer une didactique de l’écrit qui 

dépasse le stade de la phrase ou du paragraphe »
7
. La didactique de l’écrit se construit 

donc à partir de certaines constantes qui existent en langue maternelle et les variations 

qu’on peut remarquer au niveau de chaque constante dépendent du niveau linguistique en 

langue étrangère. 

 

III. LA PLACE DE LA PRODUCTION ECRITE DANS QUELQUES 

APPROCHES PEDAGOGIQUES: 

 

Des méthodologies traditionnelles aux approches actuelles, l’écrit a connu des 

fortunes diverses dans le processus de l’enseignement / apprentissage des langues 

étrangères. 

 

III.1. La méthode traditionnelle: 

 
L’écrit a occupé une place privilégiée dans la méthode traditionnelle, cette méthode met 

l’accent sur l’enseignement de la grammaire de maniéré de permettre la pratique de la 

lecture et de la traduction des textes littéraires« toute l’activité d’apprentissage de 

l’écriture y est centrée sur une série de passage provenant d’auteurs célèbres : 

Chateaubriand. De Goncourt. Renon. Michelet. Etc.»
8
. 

 

Les exercices de l’écrit qui portent sur les points de grammaire à faire acquérir aux 

apprenants n’offrent pas des conditions propices à un véritable apprentissage de l’écrit 

mais plutôt des exercices servant à former de bons traducteurs. 

 

III.2. La méthode Audio-Orale: 

 
C’est à partir des années quarante aux Etats Unis que se développe la méthode 

audio-orale qui répondait aux besoins de l’armée américaine d’assurer l’apprentissage de  

la langue des « ennemis » par ses militaires, elle s’appuie sur le modèle structuraliste. 

Quant à l’expression écrite, « on est frappé par le petit nombre des activités proposées. 

Lesquelles se limitent le plus souvent à des exercices de transformation et de substitution. 

Ouencoreunecompositionoùl’ons’attendàcequel’apprenantapprennelesstructures 

7 
QUC.JP et GRUCA.I, « cour de didactique du français langue étrangère et seconde », PUG, Grenoble, 2005, 

p184 
8
CORNAIRE.C et MARY-RAYMOND.P, « didactique des langues étrangères: la production écrite », CLE 

International, Canada, 25 janvier 1999, p 4 
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linguistiques présentées à l’oral »
9
, le principe de ces exercices est de changer un ou 

plusieurs éléments dans les structures déjà enseignées et amener les apprenants à produire 

des réponses correctes. 

 

III.3. La méthode Structuraux-Globale et Audiovisuelle: 

 
C’est en 1953 qu’on a proposé les fondements théoriques de la méthode SGAV, 

cette approche donne une importance particulière à la communication, autrement dit à la 

langue parlée de tous les jours. 

 

L’enseignement de la langue écrite s’est fait par le biais de la dicté. Selon Claudette 

et Patricia : « ce n’est qu’après une soixantaine d’heures de cours que l’on passe à la 

langue écrite par le truchement de la dicté qui devient un nouveau prétexte pour revenir de 

la graphie aux sons »
10

 

Bref, la méthode SGAV n’est pas celle qui contribue le plus à faire de l’écrit une 

véritable préoccupation première, mais elle la considère plutôt comme un aspect peu utile, 

car la langue pour elle est avant tout un moyen de communication orale. 

 
III.4. L’approche cognitive: 

 
Le cognitivisme a ouvert un champ de réflexion sur les processus mentaux mis en 

action dans des situations d’apprentissage, cette approche procure une certaine importance 

à l’écrit dans lequel la compréhension tient une place essentielle où l’individu joue un rôle 

de premier plan dans son apprentissage. 

 

Claudette CORNAIRE et Patricia RAYMOND affirment que : 
 

« Si les activités de production trouvent place dans les ensembles 

pédagogiques de l’époque, les exercices proposés restent le plus 

souvent des prétextes pour faire de la grammaire : ils suggèrent 

timidement une certaine variété de tâche (composition, exercices 

lacunaires. Etc.), mais ne visent pas résolument à aider 

l’apprenant à résoudre Ses difficultés d’écriture et à lui faire 

acquérir les stratégies d’apprentissage indispensables à la mise 

 
 

99
CORNAIRE.C et MARY RAYMOND.P, « didactique des langues étrangères: la production écrite », op.cit. p6 

10
Ibid. p8 
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en place d’une compétence de communication en expression 

écrite»
11

 

 

III.5. L’approche communicative: 

 
Avec l’apparition de l’approche communicative, les chercheurs ont donné une 

nouvelle conception à la didactique des langues étrangères en faisant reposer sur le 

principe selon lequel la langue est un moyen de communication, ainsi que les contenus à 

enseigner doivent être déterminés selon les besoins de communication desapprenants. 

 

Quant à l’enseignement de l’écrit, Claudette CORNAIRE et Patricia RAYMOND 

affirment que : « enseigner l’écrit ne devrait donc plus consister à faire réfléchir sur le 

fonctionnement de la langue ou de faire produire des énoncés hors contexte conformes à 

un modèle syntaxique»
12

. 

 

L’approche communicative a mis l’accent sur l’aspect pragmatique de la production 

écrite, l’écrit est donc n’est plus comme dans la méthodologie traditionnelle, dans laquelle 

la norme est au plus haut point, ni dans les méthodologies SGAV où l’oral est privilégié. 

L’écrit devient un acte de communication fonctionnelle, un savoir et un savoir-faire 

spécifique permettant à l’apprenant de s’exprimer et de communiquer au moyen d’un 

système de signes spécifique 

 
III.6. L’approche par les compétences: 

 
Cette approche, en se référant à un certain nombre de savoirs procéduraux à faire 

acquérir, cherche à atteindre des objectifs centraux de nature à posséder des compétences 

aussi bien discursives que culturelles et pragmatique. 

 

Selon cette approche, la compétence d’écriture n’est pas une simple activité ou 

capacité communicative, mais surtout une macro-compétence où l’apprenant  mobilise 

aussi bien ses connaissances linguistiques(connaissances grammaticales, lexicales, 

graphiques, sémiotiques, sémantiques …), que ses potentiels cognitifs de lecture, de 

compréhensionetd’encodagetextueletceensebasantsursesressourcesmétacognitives 

 

 

 
11

CORNAIRE.C et MARY RAYMOND.P, « didactique des langues étrangères: la production écrite », op.cit. p10 
12 

Ibid. p12 
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d’analyse, de sélection, de planification et de jugement… Cette tâche se met en œuvre dans 

des situations-problèmes provocatrices d’écriture. 

 

IV. Les modèles de processus d’écriture: 

 
Au cours des années 80/90, un bon nombre de travaux théoriques ont commencé à 

aborder les problèmes soulevés par la production écrite. Ces travaux s’appuyaient sur trois 

grandes catégories des modèles qui se distinguaient par leur objet d’étude et par les 

méthodes utilisées, mais qui s’appuyaient tous sur une conceptualisation inspirée par la 

psychologie cognitive. 

 

Dvorak et Monroe à travers leurs travaux réalisés dans le domaine de la didactique 

de l’écrit, ont remarqué que les apprenants utilisent en premier lieu des phrases simples 

coordonnées, après ils passent aux enchâssements. Puis, ils sont montrés aussi que le 

développement linguistique en langue étrangère suit le même itinéraire que celui de la 

langue maternelle, car l’apprentissage en langue étrangère se déroule de la même façon 

qu’en langue maternelle. 

 

CORNAIRE et RAYMOND nous proposent quatre modèles de production écrite, 

trois modèles ont été élaborés pour le français langue maternelle et un modèle pour le 

français langue seconde, ces modèles représentent un ancrage théorique par rapport aux 

processus de production écrite. Ces modèles sont regroupés en deux types : un modèle 

linéaire et des modèles de type non linéaire. 

 

IV.1. Le modèle linéaire : 

 
En 1965, le modèle linéaire de ROHMER, pour la plupart des auteurs, serait l’un des 

premiers à avoir analysé le processus de la production écrite pour l’anglais langue 

maternel, son modèle comporte trois étapes : le pré écriture, écriture,réécriture. 

 

a) Le pré écriture : représente la phase d’élaboration d’un plan et de 

chercher desidées. 

a) L’écriture : est la phase de la rédaction du texte au cours de laquelle  

le scripteur engage de choix lexicaux et à fin de mettre en paragraphes 

les idéessélectionnées. 
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b) la réécriture : représente la phase d’apporter des corrections et qui 

consiste à une lecture minutieuse à fin d’apporter desaméliorations. 

 

IV.2. Les modèles non-linéaires: 

 
Il existe trois modèles non-linéaires, le modèle de Hayes et FLOWER, le modèle de 

BEREITRE et SCARDAMALIA et le modèle de Deschenes. 

 

IV.2.1. Le modèle de HAYES et FLOWER: 

 
Hayes et FLOWER en s’appuyant sur les données conceptuelles de la psychologie 

cognitive, fournissent un cadre qui a l’avantage de mettre en perspective les processus 

fondamentaux de la production écrite. Ils distinguent trois composantes : l’environnement 

de la tâche, la mémoire à long terme et les processus de production. 

 

a) L’environnement de la tâche : ou le contexte de production, qui 

regroupe «les signes de productions »
13

, ainsi que le texte déjà 

écrit,parce qu’il va être modifié lors de la dernièreétape. 

b) La mémoire à long terme : dans laquelle il emmagasine toutes les 

connaissances stockées qui sont nécessaires pour la réalisation de la 

tâchevisée. 

c) Les processus de rédaction : qui comprennent trois sous-processus: 

- La planification : dans laquelle le scripteur récupère les connaissances 

essentielles pour les réorganisées et pour élaborer un plan qui sert à définir le 

contexte textuel et pragmatique du message àtransmettre. 

- La mise en texte : au cours de laquelle le scripteur engage des choix lexicaux 

et rhétoriques pour réaliser des phrases et ensuit des paragraphes en en fin un 

texte. 

- La révision : qui permet de revoir le texte produit et qui consiste à apporter 

des améliorations que ce soit sur l’organisation du texte, les formes 

linguistiques ou sur les idées, et en fin de finaliser larédaction. 

 

Selon ce processus, le « scripteur puisse diagnostiquer les erreurs commises ou les 

modifications à apporter »
14

 

 
 

13
QUC.JP et GRUCA.I, « cour de didactique du français langue étrangère et seconde », OP.CIT, p185 
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Pour mieux comprendre le modèle de HAYES et FLOWER, nous proposons le 

schéma suivant : 

 

 

Figure01 : Modèle de HAYES & FLOWER (1980) adapté par Fayol (1996)
15

 

 
Le schéma ci-dessus résume le modèle de rédaction selon HAYS et FLOWER,  

dans lequel trois processus sont mis en action ; l’environnement de la tâche, la mémoire à 

long terme du scripteur et le processus d’écriture. Le premier processus correspond aux 

éléments externes au scripteur (thème, destinataire et motivation), le deuxième concerne 

les connaissances conceptuelles, situationnelles nécessaires pour la rédaction d’un écrit, le 

dernier processus celui de la production finale se décompose lui-même en trois autres 

composantes ; d’abord, la planification conceptuelle qui prend en charge le gestion d’ordre 

des informations, ensuit, la mise en texte qui correspond à la phase de génération de 

phrase, et enfin la phase de révision qui procède à l’évaluation et la corrections dutexte. 

 

IV.2.2. Le modèle de BEREITRE et SCARDAMALIA: 

 
En 1987, BEREITRE et SCARDAMALIA ont proposé deux descriptions  qui 

visent l’analyse des comportements des enfants et d’adultes pendant le processus de la 

rédaction. D’abord, La première description vise des scripteurs débutants ouenfants, 

 

 

 
 

14
QUC.JP et GRUCA.I, « cour de didactique du français langue étrangère et seconde », OP.CIT, p185 

15
http://theses.univ-lyon2.fr/documents/getpart.php?id=lyon2.2000.fgayraud&part=22123 

http://theses.univ-lyon2.fr/documents/getpart.php?id=lyon2.2000.fgayraud&amp;part=22123
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appelée« connaissances-expression »
16

. Ce description consiste que le scripteur  rédigeson 

texte sans trop chercher des renseignements de base sur le sujet qui traite, alors qu’il  se 

contente seulement de ses propres connaissances et de sa propre expérience. Par contre, la 

deuxième vise un public de scripteurs expérimentés, appelée « connaissances- 

transformation »
17

. Ces scripteurs savent bien adapter leur fonctionnement cognitif par 

rapport à la production à réaliser, ils vont y repérer les difficultés pour enfin les résoudre, 

donc, ces scripteurs ont des objectifs bien définis. 

 

IV.2.3. Le modèle de Deschenes: 

 
Deschenes, en 1988, a proposé ce modèle de production écrite pour le français 

langue maternelle. Ce modèle a pour objectif de faire le lien avec l’activité de 

compréhension et la production écrite, ce dernier prend en compte d’une part, la situation 

d’interlocution qui englobe les éléments qui peuvent influencer la tâche d’écriture 

(l’environnement physique, le texte lui-même, les sources d’information externes, etc…), 

et d’autre part, la variable du scripteur qui englobe les structures de ses connaissances et 

ses processus psychologiques. Ce modèle aide à caractériser les aspects importants de la 

production et à mieux comprendre le fonctionnement de la mémoire dans le traitement de 

l’information. 

 

V. LES DIFFICULTES DE LA PRODUCTION DE L’ECRIT: 

 
En effet, l’écriture est considérée comme un moment difficile pour l’apprenant, car 

maîtriser l’écrit nécessite un seuil linguistique qui se varie d’un apprenant à un autre, une 

maîtrise de la structure interne pour articuler ces idées clairement, et un bagage lexical, qui 

font que la production n’est pas simplement la juxtaposition de phrases. Cependant, les 

apprenants rencontrent de grandes difficultés pour atteindre cette maitrise. 

 

V.1. Les difficultés d’ordre linguistique: 

 
Les auteurs, HONNAY Mike et MACKENZIE Lachlan J, supposent « que les élèves 

souvent influencés par les configurations préférées de leur langue maternelle, préfèrent 

employer des formes grammaticales canonique simple plutôt que de prendre des risques 

 
16 

ALAMARGOT.D et ChANQUOY.L, « les modèles de rédaction des textes», in M. Fayol Encyclopédie des 
Sciences cognitives, Paris, 2002, p51 

 
17

Ibid. p51 



Chapitre. II La production écrite 

29 

 

 

 

avec la langue étrangère »
18

, autrement dit, la mauvaise compétence rédactionnelle est liée 

à un manque de compétence linguistique ou au phénomène de l’interférence. De ce fait, ces 

difficultés ont trait aux divers systèmes de règles qui régissent le fonctionnement de la 

langue en l’occurrence : les règles syntaxiques, morphosyntaxiques et textuelles. 

 

De même, ces difficultés sont liées à la mauvaise utilisation de lexique, de 

l’orthographe et de la morpho- syntaxe. 

 

V.1.1. Le lexique: 

 
Le lexique englobe l’ensemble de synonyme, antonyme, champ lexical et champ 

sémantique, permettant d’identifier le registre d’un texte. De même, le lexique est mesuré 

en termes de variété, de richesse, de correction et d’adéquation. De ce fait, l’apprenant 

scripteur doit bien choisir son lexique du contenu, du contexte linguistique et de la 

situation decommunication. 

 

V.1.2. L’orthographe: 

 
L’orthographe représente la morphologie du verbe, la nature et les fonctions des 

mots, les types et les formes de phrases, la transformation passive et les modes du verbe 

dans la proposition subordonnée. Pour cette raison, l’orthographe est un aspect important 

dans la production écrite, parce que, le fait de ne pas respecter l’orthographe entraîne une 

dévalorisation du texte, ainsi qu’il peut poser des problèmes d’incompréhension lors de la 

lecture. 

 

V.1.3. La morpho-syntaxe: 

 
La morphosyntaxe concerne l’ensemble des structures qui permettent de construire 

grammaticalement un énoncé ou une phrase. Cette composante de la grammaire prend en 

charge les règles qui régissent l’ordre des mots et groupes de mots dans la phrase. 

 

 

 

 

 

 

 

 
18

HONNAY.M et MACKENZIE L.J, citer par KAHLAT Mess aoud, « pour un enseignement-apprentissage de la 
cohérence textuelle dans une classe de langue(FLE »), mémoire de Magistère, université El hadj Lakhdar, 
Batna, 2004/2005, p.37. 
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VI. LES TYPES D’ERREURS COMISES PAR L’APPRENANT 

EN ECRITURE: 

 

Dans la didactique des langues étrangères, il existe cinq types d’erreurs. Ce sont les 

erreurs de type linguistique, phonétique, socioculturel, discursif et stratégique. Cependant, 

pour la production écrite et son évaluation, disait Fawzi DEMMANE « les productions 

écrites d’étudiants sont généralement évaluées sous deux aspects différents : le niveau 

pragmatique (NP) et le niveau linguistique (NL) »
19

.Ces erreurs rencontrées dans les 

productions écrites des étudiants sont divisées en deux groupes : les erreurs de contenu et 

celles de forme. 

 

VI.1. Les erreurs de contenu: 

 
D’abord, le point de départ dans une activité de production écrite est la compréhension de 

la consigne, quand l’apprenant lit la consigne à rédiger, le plus important serait qu’elle soit 

bien comprise par lui. Sinon, son texte sera mal cadré. Une fois que l’apprenant a compris 

le sujet, il doit respecter la consigne, d’une part, l’apprenant doit respecter le type de texte 

dont il n’a pas le droit d’écrire un texte explicatif à la place d’un texte narratif, et d’autre 

part, il doit respecter la structure du texte recommandé (texte prosodique, poème, lettre, 

récit,etc…) 

 
VI.2. Les erreurs de forme: 

 
Il s’agit de l’erreur linguistique, syntaxique, lexicale, morphologique et 

orthographique. Ces erreurs ont été regroupées par Fawzi DEMMANE en trois types : 

 

a. Groupe nominal : ce sont les erreurs lexicales et grammaticales telles que les 

déterminants (Articles : féminin, masculin), les adjectifs (comparatifs, superlatifs), 

l’accord en genre et en nombre, les génitifs et les composés (noms et adjectifs),etc. 

b. Groupe verbal : sont les erreurs morphologiques telles que la conjugaison des verbes, 

les temps, les aspects, les auxiliaires de modalité, la passivation,etc. 

c. Structure de la phrase : on parle dans ce cas des erreurs syntaxiques telles que l’ordre 

des mots, les pronoms relatifs, les conjonctions, les mots de liaison, la ponctuation et 

l’orthographe. 

19 
DEMMANE F, http://lebonusage.over-blog.com/article-differents-types-d-erreurs-dans-la-production-

ecrite-72813073.html 

http://lebonusage.over-blog.com/article-differents-types-d-erreurs-dans-la-production-ecrite-72813073.html
http://lebonusage.over-blog.com/article-differents-types-d-erreurs-dans-la-production-ecrite-72813073.html
http://lebonusage.over-blog.com/article-differents-types-d-erreurs-dans-la-production-ecrite-72813073.html
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Conclusion : 

 
Dans ce deuxième chapitre, nous avons pu mettre en évidence les différents 

concepts de la production écrite dans l’enseignement/apprentissage notamment des  

langues étrangères qui serviront de notions de base pour notre travail de recherche. Nous 

avons par ailleurs parlé des différents modèles d’écriture proposés par les didacticiens, de 

plus, nous avons abordé les différentes difficultés rencontrées par les apprenants dans les 

activités de productionécrite. 

 

Le chapitre qui suivra, sera réservé pour notre partie pratique, dont nous allons 

mettre en action l’analyse et l’interprétation de nos résultats 
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Introduction : 

Ce présent chapitre a pour objectif d’analyser et d’interpréter les résultats de notre travail de 

recherche.En effet, cette partie de notre travail de recherche s’appuie essentiellement sur l’activité de 

production de l’écrit, ainsi que sur la compréhension de l’écrit. Cette expérience a été réalisée sur le 

terrain, au sein d’un lycée au niveau d’une classe de deuxième année secondaire (science). 

Notre expérimentation se présente sous forme d’une activité de production de l’écrit réalisée dans le 

cadre de deux méthodes différentes ; l’une est traditionnelle dont l’activité est individuel, et l’autre est à 

la présence des TIC dont l’activité s’effectue en groupe. 

Dans cette partie, le travail sera axé sur l’analyse du corpus, et cela se fera à l’aide de l’analyse et de 

la comparaison des copies obtenues lors des séances de production écrite. Au terme de ce chapitre, nous 

validerons nos deux hypothèses émises au départ. 

I. DESCRIPTION DE L’ENQUÊTE: 

 
I.1 L’objectif de l’enquête: 

 
A travers cette enquête, nous tenterons de vérifier nos deux hypothèses émises au départ dans 

laquelle nous allons vérifier si le travail de groupe et l’utilisation des TIC pourraient rendre l’apprenant 

autonome dans sa rédaction, et par conséquent pourraient aussi bien améliorer leurs écrits. 

I.2 Description du lieu d’expérimentation: 

 
Pour pouvoir effectuer notre recherche, nous avons choisi le lycée Mohamed Larbi Baarir situé à 

Tolga dans la wilaya de Biskra. C’est un des plus anciens lycées de la région de Tolga. Cet 

établissement contient 08 enseignants de français dont 03 anciens et 05 débutants. Ce lycée compte 05 

salles informatiques équipées en ordinateurs dont une seule qui est connectée au réseauInternet. 

I.2.1 Motivation de choix: 

 
Nous avons choisi le lycée Mohamed Larbi Baarir car c’est le seul lycée de notre région (Tolga) 

qui est équipée en salles informatiques connectées à Internet. 

I.3 Description de l’échantillon: 

 
Notre échantillon de recherche se constitue des apprenants de deuxième année secondaire option 

sciences de la nature au sein du lycée Mohamed Larbi Baarir. 
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Après avoir eu l’accord du proviseur que nous remercions ici, nous avons pu assister à une 

séance de production écrite avec un enseignant qui a une expérience de 10 ans afin d’observer le 

déroulement de l’activité d’écriture, ainsi que pour détecter le niveau de langue des apprenants pour 

pouvoir choisir notre échantillon. 

Après la séance d’observation, nous avons pu sélectionner notre échantillon : 20 apprenants de 

niveaux hétérogènes, composé de 10 garçons et 10 filles. C’est durant cette séance que nous avons 

expliqué le plan de notre travail, ainsi que nos objectifs. 

I.3.1 Motivation de choix: 

 
Notre objectif ultime est toujours de rendre l’apprenant autonome dans l’acte d’écrire Nous 

avons choisi la 2ème année secondaire comme échantillon parce que ce sont ces élèves qui l’année 

prochaine passeront l’examen du baccalauréat… 

I.4. Description du corpus: 

 
Notre corpus se compose de copies de production écrite, réalisées par notre échantillon 

(apprenants de deuxième année secondaire). Ces productions ont été le résultat de deux approches 

différentes, contexte qui nous a permis d’entamer une analyse comparative afin de confirmer nos 

hypothèses émises audépart. 

I.5 La méthode de recherche : 

 
Pour mener à bien notre recherche, nous avons opté pour la méthode analytique et comparative. 

D’abord, nous avons choisi la méthode analytique afin de dégager les erreurs commises par nos 

apprenants, ensuite, la méthode comparative dans le but de comparer les copies des deux activités 

réalisées. Pour ce faire, nous avons assisté à deux séances, l’une d’observation et la seconde pendant 

laquelle, nous avons mené notre étude. Enfin, nous avons opté pour l’observation des comportements 

des apprenants et ce dans l’objectif de mesurer leur autonomie en situationd’écriture. 

II. LE DEROULEMENT DE L’EXPERIMENTATION: 

 
II.1. Phase d’observation: 
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II.2. Description de la séance d’observation: 

 
Le 22/02/2019, à 10h, nous avons assisté à une séance de compréhension/production de l’écrit 

qui a duré 1h. La séance s’est déroulée dans une classe classique de trois 03 rangés, un bureau pour 

l’enseignant et un tableau blanc (noninteractif). 

Après que l’enseignant ait distribué un texte argumentatif adapté, les apprenants commencent à 

le lire silencieusement. Par la suite, des questions de compréhension ont été posées par l’enseignant de 

la classe tout en faisant des relevant les points de langues récurrents au type de texte étudié. C’était 

pendant le dernier quart d’heure de la séance que l’enseignant annonce la consigne de la production 

écrite, dans laquelle il a demandé aux apprenants de rédiger en binôme un texte argumentatif sur le 

thème du « plagiat », et comme le temps était insuffisant, le travail s’est vite fait avec des aides de 

l’enseignant. Sachant que la majorité des apprenants n’a pas pu acheverl’activité. 

II.3. Commentaire: 

 
En observant le déroulement de la séance, nous avons constaté qu’il y avait beaucoup 

d’apprenants ennuyés par la séance dont l’interaction est faible, ainsi qu’ils passaient la moitié du temps 

sans rien écrire, de plus, les apprenants avaient des problèmes à l’écrit plus qu’à l’oral. 

II.2. Pré-test: activité de production écrite ordinaire en travailindividuel: 

 
II.2.1. Description de la séance: 

 
La séance s’est déroulé le 25/02/2019 de 9h à 10h. D’abord, nous avons expliqué aux apprenants 

la démarche de travail ; l’activité était de réaliser un résumé d’un texte argumentatif dont le travail 

s’effectuera individuellement. Ensuit, nous avons distribué le support de travail, c’était un texte 

argumentatif adapté intitulé « l’immigration », après, trois volontaires ont lu le texte en expliquant à 

chaque fois un paragraphe. En fin, nous avons lancé la consigne suivante : « faites le résume de ce texte 

en travaillant individuellement ». 

Pour bien gérer le temps, on a consacré 30 minutes pour l’explication de texte ainsi que pour 

rappeler la démarche du résumé, et une demi-heure pour la réalisation du résumé. 

II.2.2. Commentaire: 

 
Lors de l’explication du texte, nous avons constaté que la majorité des apprenants ont apprécié le 

sujet, alors qu’on ne participait pas ;les apprenants se sentent insécurisés, chose qui leur fait peur de 
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commettre des erreurs. Cependant, il y avait des éléments actifs et motivés qui répondent aux différentes 

questions de compréhension alors que et les autres restaient toujours sages. 

Pendant la phase de rédaction, nous avons constaté que les apprenants passent la moitié du 

temps sans rien écrire, ils chuchotaient en demandant aux éléments brillons de la classes de leur donner 

des idées pour commencer la rédaction. Plus précisément, ils manquaient de l’autonomie au niveau de la 

rédaction. 

II.3. Teste : activité de production écrite en présence des TIC et en travail groupe: 

 
Avec l’aide de l’enseignant, nous avons sélectionné une vingtaine d’apprenant de niveau 

hétérogène pour notre groupe expérimental, alors que les autres apprenants ont assisté autant que groupe 

témoin. 

II.3.1. Description de la séance de préparation à l’écrit: 

 
Cette activité s’est déroulée le 29/02/2019, elle s’est repartie en deux séances.La première a duré 

30 minutes, elle avait pour objectif d’expliquer aux apprenants le travail à domicile, alors que la 

deuxième séance est dédiée à l’activité de production écrite en classe, elle a duré 1h. 

Dans un premier temps, nous avons distribué notre support qui est un texte argumentatif intitulé 

« Facebook », plus un document qui comprend les étapes à suivre dans un résumé. 

 
Ensuite, nous avons discuté avec les apprenants concernent leur utilisation des TIC.Au vue de 

cette discussion, nous avons constaté que tous les membres de groupe maitrisent l’outil numérique, 

l’ordinateur et le smart phone, ils utilisent internet et les réseaux sociaux surtout Facebook, Inta  

gramme et You tube. Alors qu’ils n’avaient aucune idée sur les sites éducatifs. Par conséquent, nous 

avons proposé deux sites éducatifs à consulter à lamaison. 

A la fin de cette séance, nous avons demandé aux apprenants de lire le texte support chez eux et 

de consulter une vidéo disponible sur la chaine YouTubehttps://youtu.be/jeaJ_Yk-dWUqui représente 

presque le même contenu de notre support (les bienfaits et les dangers du Facebook), ainsi, nous avons 

leur demandé de visiter deux sites éducatifs. Le premier est un site destiné aux apprenants et  

enseignants de secondaire « LASOURIS » disponible sur le site web:https://www.lasouris-

web.org/secondaire/secondaire.html, ce dernier contient des dictionnaires de langue online et des 

conjugueurs. Le deuxième est aussi un site éducatif « CARREFOUR EDUCATION » qui contient des 

astuces pour réussir un résumé, ce site est disponible sur l’URL :https://carrefour-

education.qc.ca/recherche/images. 

https://youtu.be/jeaJ_Yk-dWU
https://www.lasouris-web.org/secondaire/secondaire.html
https://www.lasouris-web.org/secondaire/secondaire.html
https://www.lasouris-web.org/secondaire/secondaire.html
https://carrefour-education.qc.ca/recherche/images
https://carrefour-education.qc.ca/recherche/images
https://carrefour-education.qc.ca/recherche/images
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Dans cette phase, nous avons pu donner les aides nécessaires aux apprenants pour qu’ils puissent 

préparer l’activité chez eux et surtout en autonomie. 

II.3.2. L’organisation des groupes: 

 
Avec l’aide de l’enseignant, nous avons organisé 04 groupes (05 apprenants dans chaque 

groupe), chaque groupe comprend un apprenant excellent, dont ce dernier est très précieux ; il aide les 

autres apprenants qui sont en difficulté tout en exploitant leur talents. Après nous avons demandé aux 

apprenants de désigner un mini-prof dans chaque équipe par ce que designer un mini-prof pour chaque 

groupe est un autre moyen de favoriser l’entre aide entre lesapprenants. 

II.3.3. Description de la séance de productionécrite: 

 
La séance s’est déroulée dans une classe informatique où chaque groupe a un micro-ordinateur, 

après on a demandé aux apprenants de se dispatcher en groupe, par la suite nous avons fait un feedback 

en projetant la vidéo par le biais d’un data show. Quand le temps de la projection est terminé, nous 

avons demandé aux apprenant de commencer le travail. 

En fait, les écrits ont été rédigés sur ordinateur en utilisant Word, dont celui qui rédige le texte 

est apprenant choisis par le mini-prof de chaqueéquipe. 

II.3.4. Commentaire: 

 
En observant le déroulement de l’activité, nous avons constaté que les apprenants en difficulté 

participaient encore plus dans le groupe ; dont les apprenants excellents leurs expliquent des phrases et 

des notions en arabe. 

L’activité s’est déroulée dans un bruit que je le qualifie d’un bruit positif ; tous les apprenants 

discutent entre eux en échangeant les idées et les informations qu’ils ont trouvé sur les sites consultés à 

la maison. 

III. Post-teste: 

 
Pour notre post-teste, nous avons préparé la grille d’autoévaluation ci-dessous : 
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Grille d’autoévaluation : 

 
1. Volume : Oui Non 

j'ai compté le nombre de mots.   

Mon résumé représente le quart de ce nombre   

2. Organisation :   

j'ai élaboré le plan détaillé du texte   

J'ai relié les différents paragraphes entre eux et les différentes phrases 
entre elles 

  

J'ai assuré la cohésion de mon texte par l'emploi dessubstituts.   

3. Pertinence : Oui Non 

Je n'ai pas utilisé "je".   

J'ai éliminé tous les exemples   

je n'ai conservé que les informations essentielles.   

4. Langue : Oui Non 

Je n'ai pas repris des phrases entières du texte.   

J'ai employé un lexique relatif au thème traité dans le texte   

j'ai produit des phrases déclaratives   

5. Sens : Oui Non 

J’ai compris le sens général du texte   

J’ai compris des éléments particuliers   

J’ai mis en évidence des idées principales   

Je n’ajoutai aucun commentaire   

J’ai traité les exemples sans les réécrire   

J’ai mis en évidence l’enchaînement logique des exemples   

 

Nous pensons qu’une grille pareille permet de rendre compte des 

défaillances qui peuvent se produire dans la situation d’écriture, car elle rappelle aux élèves les 

caractéristiques de la technique du résumé : le volume, l’organisation, la pertinence, la langue et le sens. 

Nous pensons que cette grille d’auto-évaluation est un outil d’aide à l’écriture, c’est un document 

facilitateur d’apprentissage. Intégré dans un dispositif pédagogique, cela accompagne l’apprenant dans 

son apprentissage… 

 

IV. Analyse qualitative des copies: 

 
IV.1. Analyse qualitative des copies de la première activité : 

 
Nous allons commencer l’analyse des résultats de notre première activité qui a été effectuée en 

travail individuel, sans l’utilisation des TIC et sans préparation à domicile au préalable, afin de les 

comparer aux résultats obtenus dans la seconde activité. 
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IV.1.1. Grille de correction: 

 
Pour analyser notre corpus, nous avons adapté une grille d’évaluation proposée par Caroline 

FLAK dans son article « Corriger un résumé en classe seconde, comment associer évaluation et 

apprentissage » en 1994.
1
 

Dans cette grille d’évaluation, FLAK propose cinq critères de construction d’un résumé, dont 

chacun comporte trois indicateurs de réussite, cette grille se présente comme suit: 

Grille d’évaluation de la technique du résumé 

Critères d’évaluation Indicateurs de réussite 

 

Réduction au quart 

1. Distinguer l’essentiel del’accessoire. 
2. Supprimer lesexemples 

3. Trouver les formulationséconomiques 

 

Respect du système énonciatif 

1. Respect de personnesemployées 
2. Respect du tempsemployé 

3. N’ajoute aucun élémentpersonnel 

Respect de l’architecture du 

texte 

1. Suivre strictement l’ordre du circuitargumentatif 
2. Présenter le résumé en fonction duparagraphe 

3. Utiliser les lienslogiques 

 

Respect du contenu du texte 

1. Percevoir le sens général dutexte 

2. Eviter faux sens et contre-sens 
3. Ne pas déformer leton 

 

Reformulation personnelle 

1. Eviter le vocabulaire dutexte 
2. Eviter les citations dutexte 
3. S’exprimer aveccorrection 

 

 

C’est conformément àcette grille que nousavons analysé(corrigé) lesdixcopies de notre 

corpus. 
 

Copie 01: 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
- Supprimer les exemples - 

Trouver les formulations économiques - 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 
1 

FLAK.C, « « Corriger un résumé en classe seconde, comment associer. Evaluation et apprentissage », recherche n°21, 1994, 

p 31 
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Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+  
 

+ Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

+ 

Utiliser les liens logiques +/- 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +  
+/- Eviter faux sens et contre-sens +/- 

Ne pas déformer le ton +/- 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
- Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances 8+ +/- 

 

 

Commentaire : 

 
D’après cette analyse, nous avons constaté que le scripteur n’a réussi que 02 critères ; le respect 

de l’architecture et le respect du contenu du texte, alors que 02 autres critère n’ont été réussi ; la 

reformulation personnelle et la réduction au quart. Cependant, un seul critère a été plus au moins réussi, 

celui de respect du contenu. Donc on peut dire que ce résumé est moyennement réussi. 

Copie 02 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. -  
- Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques - 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées -  
- Respect du temps employé - 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

-  
 

- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques - 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +/-  
+/- Eviter faux sens et contre-sens + 

Ne pas déformer le ton - 
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Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte +  
+ Eviter les citations du texte + 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +5 - 

 

 

Commentaire : 

 
Après l’analyse de ce résumé, on a remarqué que le scripteur n’a réussi qu’un seul critère, celui 

de reformulation personnelle, et un seul critère qui a été plus au moins respecté, tandis que trois critères 

n’ont pas été réussi. En fin, on peut dire que ce résumé est la réussi. 

Copie 03 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. -  
- Supprimer les exemples - 

Trouver les formulations économiques - 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+  
 

+/- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques +/- 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte -  
- Eviter faux sens et contre-sens - 

Ne pas déformer le ton + 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
- Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction - 

Performances +5 - 
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Commentaire : 

 
Après avoir analysé cette copie, nous avons constaté que le scripteur n’a pas réussi son résumé, 

dont 04 critères n’ont pas été respecté, alors qu’un seul critère qui a été bien abordé, celui de respect du 

système énonciatif. Cet écrit représente un copier-coller du texte original avec quelque suppression. 

Donc, ce produit n’a pas été réussi. 

Copie 04 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +/-  
+ Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques - 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+/-  
 

+ Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

+ 

Utiliser les liens logiques + 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +/-  
+/- Eviter faux sens et contre-sens +/- 

Ne pas déformer le ton +/- 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
- Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +6 + 

 

 
Commentaire : 

 
Dans l’ensemble, ce résumé a été bien rédigé ; il représente le quart du texte original, les 

exemples ont été supprimé, alors qu’il n’y en a pas des reformulations économiques. De plus, on a 

remarqué que le texte a été bien ponctué. 

Les trois premiers critères ont été réussis, un seul qui a été plus au moins respecté, et un autre mal 

réussi, donc ce résumé est assez bienréussi. 
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Copie 05 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
+ Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques + 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+  
 

+ Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

+ 

Utiliser les liens logiques + 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +/-  
+ Eviter faux sens et contre-sens + 

Ne pas déformer le ton +/- 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
+/- Eviter les citations du texte + 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +10 + 

 

 
Commentaire : 

 
Après cette analyse, nous avons constaté que cet apprenant a bien réussi son résumé, d’abord, le 

résumé représente le quart du texte original, le respect du système est bien réussi, ainsi que l’utilisation 

des connecteurs logiques est bien réussite. Cependant, le critère de reformulation est plus au moins 

réussi. Donc ce produit est très bien réussi. 

Copie 06 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. -  
+/- Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques +/- 

Respect du système Respect de personnes employées - + 
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énonciatif Respect du temps employé +  

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

-  
 

- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques - 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte -  
- Eviter faux sens et contre-sens - 

Ne pas déformer le ton - 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
- Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction - 

Performances +3 - 

 

 

Commentaire : 

 
Le résultat obtenu de cette analyse est n’est pas bonne, dans l’ensemble, le scripteur a respecté 

un seul critère qui est le système énonciatif de l’auteur, alors que les critères de respect de contenu, de 

système énonciatif et de l’architecture et la reformulation personnelle n’ont pas été respectés. Donc ce 

résumé n’est pasréussi. 

Copie 07 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
- Supprimer les exemples - 

Trouver les formulations économiques - 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées -  
- Respect du temps employé - 

N’ajoute aucun élément personnel - 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

-  
 

- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques - 

Respect du contenu du Percevoir le sens général du texte + - 
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texte Eviter faux sens et contre-sens -  

Ne pas déformer le ton - 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
- Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction - 

Performances +2 - 

 

 

Commentaire : 

 
Après avoir analysé cette copie, nous avons constaté que le scripteur n’a pas respecté la 

consigne, il a réalisé un compte rendu objectif au lieu de faire un résumé, automatiquement, tous les 

critères prévus, n’ont pas été respectés. 

Copie 08 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. -  
- Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques - 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +/-  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

-  
 

- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques - 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte -  
- Eviter faux sens et contre-sens - 

Ne pas déformer le ton +/- 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
- Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction - 

Performances +3 - 
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Commentaire : 

 
Après avoir faire cette analyse, nous avons constaté que ce résumé n’est pas à la mesure, s’est 

présenté sous forme d’un seul paragraphe, dont la ponctuation ne figure pas, le ton n’a pas été respecté, 

ni contenu du texte, le système énonciatif a été moyennement respecté. Ce que nous pouvons dire c’est 

que le scripteur n’a pas compris convenablement le texte, et ce résumé n’a pas réussi. 

Copie 09 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +/-  
+ Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques + 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +/-  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

-  
 

- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques - 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte -  
+/- Eviter faux sens et contre-sens +/- 

Ne pas déformer le ton +/- 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
+/- Eviter les citations du texte +/- 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +4 +/- 

 

 
Commentaire : 

 
Après cette analyse, nous avons constaté que cet écrit est plus ou moins réussi, dont 02 critères 

ont été respecté ; la réduction au quart et le respect de système énonciatif du texte original, alors que les 

deux critères respect de contenu et reformulation personnelle ont été plus ou moins respectés. Donc, ce 

résumé est moyennement réussi. 



CHAPITRE.III Analyse et interprétation des résultats 

47 

 

 

 

Copie 10 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
+ Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques - 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+/-  
 

+/- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques + 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +  
+/- Eviter faux sens et contre-sens +/- 

Ne pas déformer le ton +/- 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte -  
- Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +7 +/- 

 

 
Commentaire : 

 
Après cette analyse, nous avons constaté que le scripteur n’a pas bien réussi son résumé, il a 

réussi que 02 critères, la réduction au quart et respect du système énonciatif, alors que le respect de 

l’architecture et de contenu ont été plus ou moins respectés. Le dernier critère n’a pas été performant du 

tout. Donc ce résumé est plus ou moins réussi 

IV.2. Analyse qualitative des copies de la deuxième activité: 

 
Pour  effectuer  cette  analyse,  nous  allons  suivre  lesmêmescritères déjà utilisés dans l’analyse 

précédente. 

Après avoir corrigé les copies du résumé qui a été préparé en autonomie à l’aide d’un dispositif 

numérique et réalisé en classe dans un travail de groupe, nous allons d’abord les analyser pour enfin les 
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comparer aux copies déjà analysées qui ont été réalisées en classe, en un travail individuel et sans 

l’utilisation des TIC. 

La consigne était la suivante : « après avoir consulté la vidéo et les deux sites éducatifs chez vous, 

faites le résumé du texte déjà lu ». 

Les tableaux ci-après représentent le résultat de l’ensemble des copies obtenues de chaque groupe (04 

copies). 

Copie de groupe 01: 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
+ Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques + 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel -/+ 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+/-  
 

+/- Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

+ 

Utiliser les liens logiques - 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +  
+ Eviter faux sens et contre-sens + 

Ne pas déformer le ton + 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte +  
+ Eviter les citations du texte - 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +9 + 

 

 
Commentaire : 

 
Après cette analyse, nous avons constaté que cet écrit est bien réussi, le premier critère a été 

parfaitement respecté, le deuxième, le quatrième et le cinquième ont été bien réussi, alors que le 

troisième celui de respect de l’architecture du texte a été plus ou moins respecté. Donc on peut dire que 

ce résumé est performant. 
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Copie de Groupe 02 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
+ Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques + 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel -/+ 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+  
 

+ Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques + 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +  
+ Eviter faux sens et contre-sens +/- 

Ne pas déformer le ton + 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte +  
+/- Eviter les citations du texte +/- 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +10 + 

 

 
Commentaire : 

 
Après avoir analysé cette copie, nous avons remarqué que les indicateurs de réussite de premier 

critère sont tous performants, le deuxième critère comprend un seul indicateur qui est plus ou moins 

performant, la même remarque pour le quatrième critère, alors que le dernier critère est plus ou moins 

performant. En fin on peut dire que ce résumé est bien réussi. 

Copie de groupe 03 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
+ Supprimer les exemples + 

Trouver les formulations économiques + 

Respect du système Respect de personnes employées +/- + 
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énonciatif Respect du temps employé +  

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+  
 

+ Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

- 

Utiliser les liens logiques + 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +  
+ Eviter faux sens et contre-sens +/- 

Ne pas déformer le ton + 

 
Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte +/-  
+/- Eviter les citations du texte +/- 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +9 + 

 
 

Commentaire : 
 

Dans l’ensemble de cette copie, nous avons constaté que quatre critères ont été très bien 

réussis, alors que seulement le dernier critère celui de reformulation personnelle qui est plus ou moins 

réussi. Par conséquent, ce résumé est performant. 

Copie de groupe 04 : 

 
Critère d’élaboration Indicateurs de réussite Performances 

 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de l’accessoire. +  
+/- Supprimer les exemples +/- 

Trouver les formulations économiques +/- 

 
Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées +  
+ Respect du temps employé + 

N’ajoute aucun élément personnel + 

 

Respect de l’architecture 

du texte 

Suivre strictement l’ordre du circuit 
argumentatif 

+  
 

+ Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

+ 

Utiliser les liens logiques + 

 
Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte +  
+ Eviter faux sens et contre-sens +/- 

Ne pas déformer le ton + 
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Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte +/-  
+/- Eviter les citations du texte +/- 

S’exprimer avec correction +/- 

Performances +8 + 

 

 

Commentaire : 

 
Après avoir analysé cette copie, nous avons constaté que les critères : respect du système 

énonciatif, respect du contenu du texte et respect de l’architecture du texte sont très bien respectés, alors 

que les deux critères de réduction au quart et la reformulation personnelle sont moyennement réussi, 

donc on peut dire que ce résumé est bien réussi, il est performant. 

V. Analyse quantitative: 

 
V.1. Tableau d’analyse quantitative des copies de la première activité: 

 

Critères 
Indicateurs 
de réussite 

Nombre 
d’apprenant 

Fréquence 
% 

Réduction au 

quart 

Distinguer l’essentiel del’accessoire. 04 40% 

Supprimer les exemples 05 50% 

Trouver les formulations économiques 01 10% 

Respect du 

système 

énonciatif 

Respect de personnes employées 06 60% 

Respect du temps employé 07 70% 

N’ajoute aucun élément personnel 05 50% 

Respect du 

système 

énonciatif 

Suivre strictement l’ordre du circuit argumentatif 04 40% 

Présenter le résumé en fonction du paragraphe 02 20% 

Utiliser les liens logiques 03 30% 

Respect du 

contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte 04 40% 

Eviter faux sens et contre-sens 02 20% 

Ne pas déformer le ton 06 60% 

Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte 01 10% 

Eviter les citations du texte 02 20% 

S’exprimer avec correction 01 10% 

Totale 10 100% 

 

 
Commentaire : 

 
Les résultats de ce tableau révèlent une faible maitrise de la structure d’un résumé, surtout au 

niveau de la reformulation personnelle dont seulement 10% des apprenants ont évité le vocabulaire et 
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les cotations du texte original, 10% ont pu trouver des reformulations pour les exemples émis par 

l’auteur. 

V.2. Tableau d’analyse quantitative des copies de la deuxième activité: 

 

Critères Indicateur de réussite 
Nombre 

d’apprenant 
Fréquence% 

 
Réduction au quart 

Distinguer l’essentiel de 
l’accessoire. 

04 100% 

Supprimer les exemples 03 90% 

Trouver les formulations 
économiques 

03 90% 

Respect du système 

énonciatif 

Respect de personnes employées 04 100% 

Respect du temps employé 04 100% 

N’ajoute aucun élément personnel 03 90% 

 
Respect du système 

énonciatif 

Suivre strictement l’ordre du 
circuit argumentatif 

04 100% 

Présenter le résumé en fonction du 
paragraphe 

04 100% 

Utiliser les liens logiques 03 90% 

Respect du contenu du 

texte 

Percevoir le sens général du texte 03 90% 

Eviter faux sens et contre-sens 03 90% 

Ne pas déformer le ton 04 100% 

 

Reformulation 

personnelles 

Eviter le vocabulaire du texte 03 90% 

Eviter les citations du texte 04 100% 

S’exprimer avec correction 03 90% 

Totale 04 100% 

 

 
Commentaire : 

 
Le tableau ci-dessus montre une amélioration remarquable au niveau des cinq critères. Les 

fréquences des cinq critères sont entre 90% et 100%, ce qui fait que le travail de groupe ainsi que la 

préparation individuelle en autonomie en utilisant les TIC ont progressé la qualité des écrits notamment 

les résumés. 

VI. Comparaison entre les écrits individuels et les écrits collectifs assistés par les 

TIC: 

Pour comparer les résultats des deux activités, nous avons réalisé le tableau suivant : 
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Tableau comparatif des résultats en activité du résumé réalisés en individuel et en groupe 

 

In
d

ic
at

eu
r.

 

Activité en individuel Activité en groupe 
Acti
Crit 

vités 
ères 

A1 A2 A3 A4 A5 A6 A7 A8 A9 A10 G1 G2 G3 G4 

 

 
Réduction 
au quart 

I.1 + - - +/- + - + - +/- + + + + + 

I.2 - + - + + + - + + + + + + +/- 

I.3 - - - - + +/- - - + - + + + +/- 

 

 
Respect du système 

énonciatif 

I.1 + - + + + - - +/- +/- + + + +/- + 

I.2 + - + + + + - + + + + + + + 

I.3 + + + + + + - + + + -/+ -/+ + + 

 

Respect de 
l’architecture du 

texte 

I.1 + - + +/- + - - - - +/- +/- + + + 

I.2 + - - + + - - - - - + - - + 

I.3 +/- - +/- + + - - - - + - + + + 

 

Respect 
du contenu 

du texte 

I.1 + +/- - +/- +/- - + - - + + + + + 

I.2 +/- + - +/- + - - - +/- +/- + +/- +/- +/- 

I.3 +/- - + +/- +/- - - +/- +/- +/- +/- + + + 

 

 
Reformulation 

personnelle 

I.1 - + - - - - - - - + + + +/- + 

I.2 - + - - + - - - +/- + +/- + +/- + 

I.3 +/- +/- - +/- +/- - - - - - + + +/- + 

 

 

Voilà que notre analyse et interprétation tirent à sa fin, nous la résumons par une synthèse 

comparative entre les productions collectives qui ont été réalisées avec l’aide des TIC, avec celles qui 

ont été réalisées individuellement par les mêmes apprenants, dans laquelle nous ferons sortir en points 

les principales remarques: 

 Le respect du volume du texte : on constate que les résumés produits en groupe sont plus 

conformes que ceux réalisés individuellement, cela renvoie d’une part, à la bonne 

compréhension du texte, et d’autre part, à la préparation minutieuse qui a été faite par chaque 

apprenant. 



CHAPITRE.III Analyse et interprétation des résultats 

54 

 

 

 

  Le respect du système énonciatif du texte : on constate que les résumés des deux activités sont 

conformes à ce critère, cela veut dire que les apprenants suivent strictement le système de 

l’auteur. 

 Le respect de l’architecture du texte : on constate que les résumés collectifs sont plus conforment 

à ce critère par rapport à ceux réalisés individuellement, cela renvoie à l’entraide des apprenants 

et la bonne direction des mini-profs ; ils ont bien partagé le travail dont chaque membre est 

invité à résumé un paragraphe, pour en fin réunir les paragraphes résumées en un seul texte 

cohérent. 

 Le respect du contenu : les résultats montrent que les écrits réalisés en groupe sont les plus 

conformes à ce critère, cela montre que la préparation des textes par les apprenants à la maison et 

en autonomie était efficace ; les apprenants ont su utilisé les ressources numériques chez eux 

pour bien comprendre le contenu dutexte. 

 La reformulation personnelle : le critère que presque tous les apprenants en activité individuelle 

n’ont en pas su réussir, alors qu’après la préparation en autonomie, les apprenants ont réussi ce 

critère, cela montre que les apprentis scripteurs ont acquis de nouveau lexique grâce à la vidéo 

visionnée à la maison et en classe et grâce au dictionnaire consulté. Ainsi que le travail de 

groupe a suscité la créativité chez les apprenants, chose qui leur pousse à mieuxtravailler. 
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Conclusion : 

 
Bref, les apprenants de ce groupe expérimental sont capables, ils ont montré un changement, où 

ils se sont découvrent d’eux-mêmes grâce à des activités qui font appel à leurs autonomie, créativité, et 

surtout leurs entraide pour améliorer leurs compétences scripturales, ce qui confirme nos hypothèses. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Conclusion générale 
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Conclusion générale 

 
Au terme de ce mémoire, après avoir établi une analyse portant sur la possibilité de rendre 

l’apprenant autonome pour améliorer ses compétences scripturales. 

Nous avons ainsi l’ambition de nous plonger dans ce domaine pour but de trouver 

des solutions adéquates d’amélioration de l’enseignement/apprentissage de la production 

écrite. De ce fait, nous avons émis deux hypothèses, l’une porte sur le travail de groupe et 

l’autre porte sur l’utilisation des TIC. 

Nous avons ouvert notre étude par l’établissement d’un cadre conceptuel portant 

principalement sur la notion d’autonomie, ainsi que les deux notions TIC et le travail de 

groupe en vue de les appliquer sur le terrain. Afin de réussir à donner un aperçu qui pourra 

nous être utile aussi bien dans la réalisation de notre recherche que dans l’avenir, nous 

avons dû faire beaucoup de lectures. Ces lectures ont alimenté notre premier chapitre. 

Lequel a été relié par la suite à un autre cadre théorique portant principalement sur la 

notion de production écrite, où nous avons abordé les concepts de base qui ont servi 

d’appui théorique à l’enquête que nous avonsréalisée. 

A ce stade d’étude, certes nous avons été frustré de ne pouvoir mener notre 

expérience dans de bonnes conditions, car malheureusement les apprenants de notre 

échantillon n’étaient pas totalement disponibles. Notre expérience a coïncidée avec la 

période des examens. Néanmoins, nous pouvons dire que les résultats obtenus nous 

permettent de confirmer nos deux hypothèses émises au départ, ainsi on constate que les 

difficultés rencontrées par les apprenants en production écrite sont liées d’une part, au 

manque de l’aptitude à l’autonomie rédactionnelle, et d’autre part, à l’utilisation 

inappropriée des stratégies d’écritures et à la méconnaissance des structures (linguistiques 

et textuelles…) de la langue. En mettant en œuvre le travail de groupe et l’outil numérique, 

les apprenants de notre échantillon ont pu réussir leurs écrits d’une manière remarquable. 

Nous sommes certains qu’avec un esprit de rénovation, avec un apprentissage qui 

met l’accent sur l’apprenant, lui permettant de prendre en charge son propre apprentissage 

notamment l’apprentissage de l’écrit, nous pouvons diminuer les problèmes rencontrés 

dans l’enseignement et l’apprentissage de l’écriture, autrement dit, rendre l’apprenant 

autonome dans son projet d’apprentissage diminue les problèmes de 
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l’enseignement/apprentissage notamment l’enseignement apprentissage de l’écrit, comme 

le montre notre travail de recherche. 

Notre travail étant achevé, nous nous en sentons plus ou moins satisfaite, il nous 

semble que nous avons réalisé un travail que nous espérons utile. 
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Résumé 

L’enseignement de la production écrite en français langue étrangère a pour objectif 

de mener l’apprenant à maitriser une certaine compétence en communication écrite. De ce 

fait, le but de notre étude est de rendre l’apprenant autonome pour améliorer sa 

compétence scripturale. Pour ce faire, nous avons procéder au travail de groupe ainsi qu’à 

l’exploitation desTIC. 

Nous avons apporté notre étude sur un échantillon d’apprenants de la 2
ème

 année 

secondaire à Tolga Wilaya de Biskra tout en mettant en œuvre le travail de groupe et 

l’utilisation de l’outil numérique dans la réalisation d’une production écrite. On est arrivé à 

noter d’une part, que l’exploitation des TIC par un apprenant chez lui, permet aussi bien de 

lui rendre autonome, et d’autre part, que le travail de groupe responsabilise l’apprenant 

d’une manière où il arrive à soigner son écriture. Par conséquent, nous avons noté une 

amélioration remarquable au niveau de la qualité des écrits des apprenants. 

 

Mots clés 

Autonomie, Enseignement /apprentissage, production écrite, amélioration, 

apprenant. 

 

Summary: 

The objective of teachingwritten production in French as a foreignlanguageis to lead the 

learner to master a certain competence in written communication. Therefore, the purpose 

of ourstudyis to make the learnerautonomous to improvehis scriptural competence. To do 

this, weproceed to group work as well as the exploitation of ICT. 

Webroughtourstudy to a sample of 2nd yearhighschoolstudents in Tolga Wilaya of Biskra 

whileimplementing group work and using the digital tool in making a written production. It 

has been noted on the one hand that the exploitation of ICT by a learnerat home makesit 

possible to makeitautonomous, and on the other hand, that group workmakes the 

learnerresponsible in a manner in whichhe manages to healhiswriting. As a result, wenoted 

a remarkableimprovement in the quality of learners'writing. 

 

Keywords: 
Autonomy, Teaching / learning, writing, improvement, learner 
 


